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MUSEE-SCULPTURE EN BALADE
Pour ses 20 ans, le Mamco s'offre une structure itinerante presentant cinq expositions dans autant de localites genevoises.

Vastes espaces verts traverses par une
multitude de sentiers, places de jeux, centres
commercial et medical, equipements sportifs,
cafes et restaurants, eglises - l'une catho-
lique, la seconde protestante — ou encore
salle de spectacles: au Lignon', il y a tout. Ne
manquait plus... qu'un musee. Chose faite,
temporairement. Le Voyageur, musee itine-
rant coniju pour le 20" anniversaire du Musee
d'art moderne et contemporain de Geneve
(Mamco), s'est en effet installe au coeur de la
cite genevoise, dix jours durant.

Comme d'autres avant lui (lire encadre),
le Mamco se multiplie et manifeste par lä

son envie d'aller ä la rencontre de nouveaux
publics, de s'implanter un temps dans des

territoires oü l'offre culturelle est moins
importante qu'en centre-ville. Integralement
finance par des fonds prives (ä hauteur de

700 000 francs), le Voyageur est donc ne en

mars de cette annee, confu et realise par le

plasticien genevois Fabrice Gygi et l'archi-
tecte de group8 Tarramo Broennimann. II
traverse cinq localites du canton, en presentant

ä chaque fois une nouvelle exposition.
Au travers d'oeuvres contemporaines issues
de ses collections, le Mamco questionne
l'histoire des images.

La structure du musee mobile, consti-
tuee de profiles en aluminium extrude entre
lesquels est coulisse un entoilage en bäche

polyester, offre une surface d'exposition de

212 m2. Le musee itinerant est composee de |
deux volumes ä pan de toiture unique, avec

un decalage generant les entrees (fig. 2). II
rejoue le registre de Fabrice Gygi, artiste ä

la pratique proteiforme, dont les premiers
travaux - une tente-cabane sous une table,
un sac de couchage, des colonnes de toile
- posaient dejä les bases de son vocabu-
laire formel. Tentes, estrades, palissades et
autres grillages sont des motifs recurrents
dans son travail. Fabrice Gygi presente ces

objets comme des sculptures dans l'espace
d'exposition.

Le Voyageur, lui, est une ceuvre-musee,
une sculpture ä investir. La structure evoque
une architecture civile aussi bien que mili-
taire - eile renvoie ä la fois ä une tente
destinee a accueillir une fete ou une recep-
tion, un abri d'urgence, de camp, un lieu
de protection pour les foins ou les recoltes.
Par essence depla§able, eile semble pouvoir

1 Realisee entre 1963 et 1971 par les architectes Georges Addor,

Dominique Julliard, Louis Payot et Jacques Bolliger, la cite-
satellite du Lignon ä Genöve est consideröe comme la plus
spectaculaire Operation de logements de l'apres-guerre en
Suisse, congue pour 10000 habitants. La surface brüte du
terrain est de 28 ha. L'implantation des immeubles de logement
represente 8% de cette surface.
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cimaises

Enveloppe:

Toile de bäche en fil polyester, enduite

de PVC, avec scellement de surface

Structure:

Profiläs en aluminium extrudä

Cimaises:

Profites en acier galvanisä,

remplissage panneaux bois peint

1 Le Voyageur sur la place centrale
du Lignon (photo llmari Kalkkinen -

Mamco, Geneve)
2 Plan du Voyageur

(Tarramo Broennimann - group8)
3 Esquisse du Voyageur (Fabrice Gygi)
4 A l'interieur du Voyageur, vue de l'exposi-

tion L'invention du paysage, ä Dardagny
(Photo llmari Kalkkinen - Mamco, Geneve)

5 Le Voyageur ä Dardagny (photo Regis

Golay - FEDERAL Studio)
6 Le Musee Mobile (photo Andre Morin-

MuMo)
7 Le Centre Pompidou mobile, Patrick

Bouchain et Loic Julienne - agence
Construire (photo Cyrille Weiner)
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se poser partout et s'integrer, en raison de

cette apparence simultanement ordinaire
et plurielle, dans n'importe quel environ-

nement, qu'il soit urbain, pavillonnaire ou

agricole. Les expositions, elles, essaient

d'etre contextuelles.
Le musee itinerant faisait halte en avril

au Lignon (fig. 1), avec une exposition sur
le retour de la figuration dans l'art. Parmi
les oeuvres presentees, une toile d'Yves

Belorgey representant les fagades bigarrees
des Avanchets, cite genevoise de 6000 habi-

tants construite au debut des annees 1970;
dialogue entre deux cites. Autre echo, plus
sombre et accidentel: les bäches opaques
du Voyageur entraient en resonance avec

Celles, translucides, qui enveloppent l'eglise
catholique quelques metres plus loin, theätre
en septembre d'un incendie criminel qui a

detruit toute sa charpente en bois.

Un mois plus tot, le Voyageur s'arretait
ä Dardagny (fig. 5), commune agricole du

canton, avec des oeuvres choisies dans les

collections du musee pour leur disposition ä

raconter l'invention du paysage. Dardagny
a accueilli pres de 1700 visiteurs, Le Lignon
1400. A chaque fois, la part d'habitants du

quartier etait d'environ deux tiers. Pour

l'exposition ä suivre, sur le theme «Acrobats,
monsters & freaks», le musee mobile fera

etape dans un environnement encore bien

different: au Gerdil, petit parc de la commune
huppee de Cologny. Pauline Rappaz

LE VOYAGEUR

Du 9 au 31 mai, vernissage le 8 mai ä 18h30

Parc du Gerdil, Cologny
Puis, des la rentree, deux dernieres etapes de l'annee
ä Collonge-Bellerive et Lancy
www.mamco.ch

MUSEES ITINERANTS D'ART CONTEMPORAIN

En 2011, deux musees itinerants d'art contem-

porain voient le jour en France. Le Musee

Mobile (MuMo) est cree ä l'initiative du Fonds

de dotation l'art ä l'enfance et se destine prin-

cipalement ä un public jeune. L'architecte

Adam Kalkin a concu une structure deployable

a partir d'un Container. Elle est est tractee par

un semi-remorque et peut aisement voyager

en bateau. Parvenü ä destination, le Container

se transforme en un musee, ouvrant sur

quatre espaces distincts. Le MuMo s'est deja

deplace dans plusieurs pays d'Europe et

d'Afrique. Pour aller ä la rencontre des enfants,

le MuMo se rend directement sur leurs lieux

de vie: cour d'ecole, centre de loisirs, place ou

parking de quartier. II circule encore, et sera ä

Bienne les deux premieres semaines de juin.

Le Centre Pompidou mobile nait a l'initiative

d'Alain Seban, alors President du Centre

Pompidou, avec l'idee que c'est le Centre qui

doit aller ä la rencontre du public et non l'in-

verse. Concretise par les architectes Patrick

Bouchain et Loic Julienne, le musee itinerant

est clairement inspire du monde du cirque. La

structure est composee de trois mobiles en

charpente metallo-textile de 200 m2 chacun.

En deux ans, il a parcouru cinq villes francaises

et draine plus de 200 000 visiteurs. Faute de

financement pour continuer ä le faire circuler

en France, le Centre Pompidou l'a vendu en

2013 a une compagnie petroliere saoudienne.
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